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SON ALTESSE SERENISS1ME
MADAME LA DUCHESSE
DU MAINE-

AD A M E,

Les applaudijfements dont V» A. S. a honoré les Ouvrages que fay faits ,
pour contribuer

à. fis pUifirs , niont infpiré le defir de donner au Public Les Festes
i> e T h A L i E. Vôtre Choix @jr vôtre Coût 9 M A D A M E , font fi fûrs

,



EPIS T RE.
quelhonneurde vous appartenir &} de vous plaire, doit répondre d'unpleinfuccès. En effet ,

l'^Approbation d'une desplus Jlluftres Princeps du Monde ne doit-elle pas entraîner tous

les Suffrages? guejeferay heureux , M A D A M E \fiV.A. S. reçoit favorablement

îhommage que fofe luy prefenter ! Je borne toute mon ambition à luy donner le refie

de ma vie, des marques du içle ardent ,&} du très-profond refpeUavec lequel jefuis

MADAME,

DE VOSTRE ALTESSE SERENISSIME

Le tre's-humble, trcs-obeiflànc i

& trés-fbûmis Serviteur

,

MouRet.
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g



^^mm^^^m^^^^^^^^^^îB^mmm^^^mm^^^^m^^B

TABLE.
AIRSAJOVER.

PROLOGUE.
OUverturc. page i

AirdesfuivansdeMELPOMENÉ. f/
Ritournelle- Trio. 34
Premier Air. ^4
Second Air. ^4
Air des Plaifirs. 6-l

Premier Paflepied. 6 $

Second Paflepied. 64

PREMIERE ENTRE' E. TROISIEME ENTRE' E.

; DEUXIEME ENTR E' E.

Ritournelle. Trio- /^u?
Marche de Bergers. 1^7

Loure pour les Mariez. 161
Premier Air Payfan. 164.

Second Air Payfan. Le Cotillon. ic%

Mu Cette. 184
Premier Menuet. 186

Second Menuet. 187

Air pour les Captifs Algériens.
Entrée des Matelots.

Premier Menuet.
Second Menuet.
Premier Rigaudon.
Second Rigaudon.

page no
12.1

12.4

114
126

12-7

Ritournelle. Trio.
Premier Menuet.
Second Menuet.
Premier Air pour les Mafques.
Second Air pour les Mafques.
Air Efpagnol.

Forlane.

Chaconne.
Premier Paflepied.

Second Paflepied.

Contre-Danie.

p*& ii^

230
131

232

2-33

23 f

141

241
2S9
x6o
%6h



i^»
RO

A

TA BLE.

tA I R A C H A X T E %,
A

Imez j qu attendez- v eus 2 Cuttâtille.

Amour , charmant Vainqueur , avec accompignemem.

3

rieancez, en tout temps , à uni ige.

Chantez l'Amour , chantez la gloire. Récit de Bsjfe , *zec dccompdgnemtu:.

D
Dans nôtre Bcccage. Et un fécond Couplet.

M bien que l'on poflede, oublier les appas.

G
Goûtons de doux amuleir.er.s. Et un fécond Couplet.

J

Je ne viens point , fage ïiàbelle.

M
i Scan , un feul mot peut luâSre.

X
Ne poaflbs rus vôtre haine. Dbo.
Ne puis-je me natter d

=

une vaine eiperance. Récit de Bijfe.

P
Poqi ~:v

. ces rr.es plus jeunes ans.
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210
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Que la Paix règne en ces beaux lieux. Récit de Bafie , avec accompagnement.

R
Rire , danfer , chanter. Et la fuite.

S

Sa légère humeur , fes caprices.

Sombre appareil, lugubres Ornemen s. Récit & U fuite.

T
Tendre Amour, dans nos coeurs. Duo.
Tout Amant Comme le vent, avec un fécond Couplet.

Triomphe Amour , de la beauté.

V
Venez , volez de toutes parts. Cantatille.

Vôtre rigueur inhumaine. Récit de Baffe , avec accompagnement.
Vous faites à l'Amour une cruelle oftenfe.
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ON joint à ce Ballet les Entrées ajoutées par l'Auteur, fous les titres de la
Critique,& de la Veuve Co Q^u e t t e ; ce qui fait que

la partition desFEsTES DE THALlEfe vend, auxprix ordinaires, 1 1. liv,

La Tragédie d'ARi A ne, en même Partition,
9 . J.

Outre ces Opéra , l'Auteur a encore donné au Public jufques à prefent

un Recueil de Divertijfements pour la, Comédie Italienne, de c. I.

Les DivertifTements particuliers de la Comédie des Amants ignorants , de i. 1.

Et un Recueil de fes Airs ferieux & à boire, de A . ]. IOi fT

On a eu foin dans cette nouvelle Edition des FESTES
de replacer les aAirs qu'on riavoit donner qu'en /upplément.

DE THALIE,

I
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La Scène eft fur le Théâtre de l'Opéra
,
qui repreTente tous les Sujets de l'Hiftoire

& de la Fable
;
qui conviennent à la Tragédie.



PROLOGUE;' S. CE N E L |

SCENE PREMIER E.
MELPOMENE,&fa Suicc.

MEIPOMENE.
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•Violons. V ~*~ *Hr*
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6 6 7
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BASSE-CONTl NUE-
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X Héatrc demagloireoù règne lharmonie ', Ne recevez des loix que demonfcul gé-
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-ÏLI

ni- e , Ne rece- vez des loix que de mon feul geni- e.
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PROLOGUE, SCENE I.
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peux. Théâtre de ma gloire où règne l'harmonie > Ne recevez des loix que de mon feul gé.
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P R O L O. G U E
, SCENE I,
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PROLOGUE, SCENE I.

CHOEUR d>s Suivants de Melpomene.
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II

J^Egr.ez , Régnez di- vine Mel- po- mené , Régnez

MM.4MMI

Il h

Re?nez di- vine Mdpc- me ne , Re çnez d ; .

-rîiîzîS
EÈÏÎE±fe?Et!f

~T~\~ i
™HiiUlI&ëglii

j\Egncz, R:- gnez di- vi- ne M;lpo- mené > Rcgn;?,

È=Z^3tt,
^\

Egne/. d!_ vine Meipo- men;, Régnez, Re- pnez di-

Élil|rai§§È$
^ VIOLONS.
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tr

di- vi- ne Melpomene, Re-gnez,

\z~tf

Re-

::|-£piM

vine Melpo- mene,di-vine Melpomene, Régnez
y?\

E.e gnez , Re-

u
"-f*f^:#"f"i-

-4444-±-F
È^at LA-±_A_.A__i

Régnez, Régnez di- vine Melpo- meae, Régnez , Régnez , Re-
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vine Melpomene , Régnez ,

Ai--. ÏT
Régnez
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PROLOGUE, SCENE I. 13

1
>._—

"••T~~y

gnez,di- vine Melpo- mené, Des doux pjai- fisr, Des doux plai- firs , aî-

{
gnez, di- vi- ne Melpo- mené, Des doux plai- firs, Des doux plai- firs» ai-

iiifi|i|||i(i!ij|||||ï^|i|||||
gnez , di- vi ne Melpo- mené , Re- gnez Des doux plai- firs , ai-
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Des doux plai- firs , ai-
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14 LES PESTES DE THALIE, BALLET.
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PROLOGUE, SCENE I. ij
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vine M:lpcmcne, Reanez di- vine Mclpo-

vi-ncMelpomcne, Re-
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gnez di- vme Mcl-po-menc, di- vi- ne Mei- po~
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mené , régnez» Re- gnez di- vi- ne Meipo- mene> Des^H
mené , Régnez, Re- gnez, Re-gnez di- vine Melpo- mené, Des

mené , Régnez

,

Régnez, Régnez, di- vi- ne Melpo- mené, Re-

i w*

Re- gnez
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PROLOGU E, SCE NE J: *?
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doux plai- firs. Des doux plai- firs , ai- ma- ble fouvc- rai- ne. Rc*
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doux plai- firs, Des doux plai- firs ai- mable fouve*. raine. Régnez
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gnez Des doux plai- firs ai- tnable fouve- rai- ne. Re-
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Des doux plai- firs ai- mable fouve- raine. Rcg:nez
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mené, Des doux plaifîrs aimable fouve* rai- ne.

3,1;W fil i.imti .r j î M .,.• fës?
mene>Des doux plaifîrs , aimable fouve- rai- ne.

—-*-_-.1M
mené; Des doux plai(\rs, aimable fouve- rai- ne.
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Des doux plaifîrs , ai- mable fouve- rai- ne.
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PROLOG UE,S CENE I. 2.1

î T~

Re- gnez,

h— I . . l——J—-J— l

—

.——

t

i » —f
.

ii 4.-

Regnez dî- vine Melpo- meae, Régnez * Re-

Regnez > Régnez» Regnez>Re-Regnez,Re-

Régnez di- >ine Melpo.

A$tfmJM£&£lfê%
trit iIEB . A .— -A--*- -A

*
** '

^ —ita

>*



H
1% LES FESTES DE THALIE, BALLET.
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PROLOG U.E , SCENE I
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mené. Des doux plaifirs aimable fouve- raine, Régnez
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vine Mel- pomene, Des doux plai- firs. Des doux plaifîrs ai- mabie fouve- rai-
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vine Melpomene, Des doux plai- firs, Des doux plaifirs aimable fouve. rai- ne.

::P{EÎ::|

vine Melpo- mené, Des doux plai- firs , Des doux plaifirs aimable fouve-ve- rai-

m m
viae Mc!pc- mené, Régnez,

ne.

-i-H©

—

Des doux plaifirs , aimable foui erai

:^~It:tï: + 9*

SEECaCt

-i-—A—~£.

*—-1—

—

»m

rtirti:

""""'"^, ™,™»™'-t"~ ,i7^r2*'*^>»j •-

*

KÉfe

I

ne.

e—

_



f—fia

PROLOGUE, SCENE I.

AIR pour les fulvants de M E LP OMB NE.
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PROLOGUE, SCENE V.

C H OE U R. *

TRiom- phez , Mufc char- mante , Triom- phez de l'en- nuy , des pleurs ce

fle l'en- nuy, des pleurs &Triomphe2 » Mufc charmante, Triomphez

fij!^yfMttt3§EËfe E|$:lî=:
:

des fou- pirs, Triomphez de l'en- nuy,dcs pleurs & des fou- pirs. Couron-

* S . ~, . . ._ i» j • _i„.,— *r /4/»c fr»n. nirn. Couron-*
,u- pirs, Triomphez de Fennuy, des pleurs & des fou- pirs. Couron-

nez la Trou-pe ri- ante Des Jeux & des Plaifirs. Couron- nez, Couron-^

lErtëîËëîiî^
nez la Troupe xi- ante des Jeux & des Plai- fus. Couronnez ,

Couron-



I
,1 £8 LES F E S T E S D I T H ALIE, B A LLE T.

I
"

nez la Trou- pe riv ante des Jeux & des Plai- firs.

[^ÉÉH^SH^i«J«-..5:r:=^i ;

nez la Trou-pe «~- ante des Jeux & des Plai- fîrs.

•—*** «k ' ' " '"
l 'I i i ii.

-
ii .iih .1 lll.lll » , L

FIN DU PROLOGUE.

on tcptnà Touvenure , page i«
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LA F ILLE
Le Théâtre repréfente le Port de Marfeille

PREMIERE ENTREE-
SCENE PREMIERE.
ACASTE,CLEON.

CLE ON. A C A.S T. I.

É?p^SSi^Si1^gi
(3 Uclieeit donc la beau- té dont vous portez la chaîne?V°' verrez dans peu fe« attraits > L'A

m^rr-
•6*-

B A$SE-C0NTINUE.
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mourpourmeblef- fer,a pui-fé tous les traits Dans ks beaux yeux d'une inhumai- n&L'A-
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mourpourme bief- fer, a puKé tous fes traits Dans les beaux yeux d'une inhu- mai-
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cleon.
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Oasme rendez heureux,vous allez l'c- tre auf- fi, Vos bontezdas Al- ger m'ont tiré d'efcla-Y Ousme rendez heureux,vous
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—X- •<s

—

X

-5-44
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£ $—g:—f—{4:
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$— :S-—

^

vage, Après dix ans de maux, je re- vois ce ri- vage : Chère Epoufe, en ce

lliii^igiEiii=!i^='îii=ii
£r ..rf^**».* g-i-fc *f- Â~"f""E"'r>"-^1

!-
«L-

iour,quel fera ton tranfport , De re-voir ton Epoux, quand tu le cre- yois mort.
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N E puis- je méfiât- ter d'une don- ce efpe- rance ? L'Objet que
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75

/-%

j'aime, he_ las '. s'oppofe à mon bonheur. Cru- elle Indifte- rence , Contre mes

m: EEifeîllËiEp^i
* G-H 1
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feux tu deffens trop ion cceur , Le nœud de l'hymen lui fait peur Ne
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las! s'op- pofe à mon bonheur. Mes
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igiËiiîÊtif&-i^
75
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foins , mes foûpirs , ma con. ftance Ne peuvent fléchir fa rigueur,L'Amour même a-urojt
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L'Objet que j'ai- me > he- las i s'oppofe à mon bonheur.
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PREMIERE ENTRE' E, SCENE I II. 77

S C E N E I I I.

BELISE, LEONORE.
Lionore. AIR.

HiiiËililSliPiiiii

Hfc

j\^I- re> danfer, chanter eft mon par-

—x+$*
Bas s e-C ontikue.

-4* *6-

S

tagc, Sans foins> (ans amour,fansdcfirs, Point d'hymen, point d'efclavage. Je ne m'en-

JpÊÉliipiÉSSiiîii --&<.

t^^^^^^^^^^^^^l
gage Qu'aux feuls plai- firs- Je ne m'engage Qu'aux feuls plaifirs. Point d'hymen,point d'cfcia-
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fîipilÊËgl^lâi^iiiiÉ
vage. Je ne m'engage qu'aux feuls plai- Ors. Je ne m'engage qu'aux feuls plaifirs.

jiiji=ipp^jiii^tii
E E L I S E.
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A.Cafteeftdere- tour après un longvo

b= S=r^

L E O N O R E.
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yage > Donnez-lui votre main>couronnez fes fou- pirs- \_) Es plus tendres fcûpirs l'hy
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79

trifn hannif l'n — fier*» P i_ r<» . A-i nfor />U«« nrar *»fl. — w

BUISE
X

^--t.:-::x:

J

men bannit lu- fage. Ri- re,danfer, chanter eft mon par- tage T^c

h»ifc^^iiPiil?iill

puisquemonE- .poux a quitté ce ri- vage , Dans les pleurs j'ai paffé dix ans, Sans
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douteilnevit plus .vôtre feulavan. tage M'afaitrefufer mille Amâ.s.Voulez-vousperdream-
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L E O N O R E.

*

a le printemps de vôtre âge? L'Hymen caufe des Coins, ces feins trop impor- tants

—

*
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Nous font vieillir dès le printemps. Ri- re , danfer, chanter eft mon par- tage, Sans
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foins, fans a- mour> fans de- nrs, Point d'hymen, point d'efcla- vage. Je ne m'en-
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gage Qu'aux feuls plai- firs , Je ne m'engage Qu'aux feuls pla'firs. Point d'hy- men

1IM I M I I .

f%nrTt"Ltiiitf

fiÉiipil^lÊilËIlÊiilf
l Point d'efcla- vage, Je ne m'engage Qu'aux feuls plai- firs, Je ne m'engage Qu'aux feuls plai-
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firs.
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SCENE IV.
ACASTE,BELISE, LEONORE.

A C AS T E.

W Vo«:mpnri«.Tcnnnrp. ont-ils fini leurs Cours? Daiffnez VOUS COnfeHtir à mnnhnnhpurfn-V Os mépris,Leonore> ont-ils fini leurs Cours? Daignez vous confeatir à mon bonheur fu-

B A S S E-C ONTINUE.

m
* 3

„ „ . O. f yYà O. LE ON ORS.

IL:

MSI

prême, Et verrai-je bien- tôt commen- cer mes beaux jours? j_) H l'Amant voilà les dif-

-—-6——14- f—»<=—f-x—i* —^ t-ê-ii-t^-t-t-

cours,Ceux de l'Epoux font-Us de mê- me? L'Hymenne fetvi- ra jamais qu'à m'enfla-
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1EONORL A BJLISE.
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mer
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. j\ On,lon ne s'aime plus, dés que Ton doits'ai- mer.^ E lui faites point

—-X
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vio-
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e
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lence; Pottez ailleurs des vœux qu'elle n'écoute pas. V^TJe ne puif-jearra-

X
£EfE!EJJEEE

Î— 5 X

i
LEONORF.

i^^iiii^igiii^rii
cher mon coeur à fa puiflance! V^Ous trouverez ail- leurs de plus charmants ap-
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BELISE AIR.. /-^ /^

pas O Ciel! à tant d'amour, faire tant d'injuf- tice ! S-Alege- reha-

^g^MlÉS^ÉÉ3pà

meur, fes caprices, Sur les douceurs d'hymen lé- pandoient le poifon: Sa legç- rehu.

#rw*-

*S^^igîaHs^
mcur, fes caprices , Sur les douceurs d'hymen re- pandoient le poifon: Si vous voulez goû
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ij^i^iis^^r*3*^^wvtr H
ter d'é ter- nelies dé- lices, Prenez femme qui foit dans l'a. gc de ratfon»
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I
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Prenez femme
(

quiSi vous voulez goû- ter d'éternel

x— & m. 6 3

les dé- lices »

g

ACASTL

I^^^^S^^^j
foiedans l'a- ge de xaifon. prenez femme qui foit dans l'âge de rai- fon. J E
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LEONOREà put.

goûcevosconfeils.IIs ffiniront ma peine. Ouelle honte pour moy s'il for-

A C A S T E. LEONORE.

|

toit de ma chaî- ne! Que dites- vous? SUivez.Sui- vez des confeils gene-

:::$:

ACASTE 3 paît. à LEONORE.

fiae^ffip^j^^^
_,E feul dépit jaloux peut la rédre à mes feux.Vo'mecôfeiliezdôc une chaîne nouvelle >
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LFONORE BELISE à acast».

CHerchezquelqu'Objet moins rebelle, j E fçais la beauté qu'il vous faut, Elle veut vous char-

rm: ililiblil

=fag£Eïzl?î3^sÇî§^î^^^
mer Tes yeux bril- lent en- core Du même feu dont brille Léo- nore Elle n'en a

6-

U.X
T

, x -fc—ft + j,
MTASTF- A _#«

pas un défaut. Elle n'en a pas un défaut. Ad°ntrez -m°y fans tar-der, TOb-

=3
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Aca*te à part

Mm
BELISF' . ft

Aca$te a part . a

V-i-X
Pi

jet qu'il faut que j'aime. V°uslav°yez ' Ceft une autre elle même GAcnonsle trouble af-

:*—t—rr*::=::f:

freux dont je fuis agi- té. Failons voir pour fa Mereunamour affeo te-

g J 966_ _ î»^-f

AIR1LEONORE. è ____# +-—*

VIOlONI.

• r

P§S^Éiig=lê =ï=FÉ

3

3

f\/n f,„ 1(r„ P„rTnhn. maine, a troo lons-tems écia- té>>îepanez pas votre
V Otre rigueur Inhu- maine , a trop long-terns
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haine Contre un Amant rebu- te. Jufqu'à traver- fer la
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Cul- Qui fait fa fe- Hci- té» Ne pouflez
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pas vôtre haine Contre un A- mant rebu- te jufqu'à traver- fer la
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ne Qui fait fa feli- cité.
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B E l I S F. A _ _ «-A- ±A_A_# ô± -*._.4-.A_# * i ^J^

tS E pouffez pas vôtre haine Contre un Amant rebu- té > Jufqu'à traverfer la chaï..

A CAS T E

£s[ E poufiez pas vôtre haine Contre un Amant rebu- té > Jufqu'à traverfer la thaï

feipë llJlfilgilj,
4É

ne » la chaî- ne Qui fait fa fé- \i- ci-
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ne Qui fait fa fe- h- cï-
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té. Ne pouffez pas vôtre haine Contre un A- mant rebu- té, Jufqu'à traver-

P
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tç. Ne pouffez pas vôtre haine Contre un Amant re bâ- té,
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Ja chaï- p - - _ >- - ne, tafer Ja chaï-
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Jufqu'i traver- fer la

Lentement- a
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chaî-

L

ne » la chaï-

leonore. A
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chaîne Qui fait fa felici- té . S Qrtons , ce que j'entends nae caufe trop de peine.
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ne Qui fait fa felici té- B-C.

S C E N E V.
ACASTE, BELISE.

B E L I S E- _ . aACASTE-

Jb Lte fttft'! ! Àiffons-la ne longez plus qu'à moy, Je n<LAiffons-la ne longez plus qu'à raoy,Je ne m'occupe-
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Lentement.
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plusqu a vous être fi- delie>Hâtons l'heureux inftânt de vous donner ma foy: Vous feriez ef-
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clave avec elle » De vous je recevray la loy. Tu feras mou Epoux , mon Souvè-
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rain » mon Roy. Confens à de nou- veaux foupirs N aime plus qui te hait & ne hait point qui
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l t'aime> Mon amour fur tes pas conduira les pJai- firs> Ceft afîèz qu'avec eux tu me
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SCENE VI.
BELISE,ACASTE,CLEON,LEONORE, Troupe de Captifs Algériens,

Troupe de Matelots Marfeillois.
CLEON apparcevant fa Femm

AH!k Pei> fidd Aumoins,pour tonner d'autres nœuds, Attend ma mo't,tun'attendrasplus
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XI. LISE. ACASTE.

guer- re. Mon Epoux! Q Uoic'eft vôtre Père, Que jaT
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fible. 1 Eh! dans cette feinte pe- oibie, Ne lifiez-vous pas daos mon cœur? Que ma
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lez, foyez heureux > Vous devez ce bon- heur à l'Objet qui m'en- gage , Rendez- en
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l^iiiœiPîiiÉrlïiiii
ttiais^ de plus charmants ap- pas! Cachons pour un moment, le trouble qui m'a-
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gîte.
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SCENE IL
ISABELLE-

ISABELLE.

fâ^l ïgiplÉÉËlgi^
'Image de Leandre en tous lieux m'environne , Et celle d'un Epoux ne peut m'en garan-

>^4
__ 1—— —-1 "~s-*-——*—f

f-~%A" *-t~v' 1~ 2—6—+—f~

Bas s e-Co ntinuE.

pte^àg^s^M^pi
tir» Je le vois bien» l'Amour l'ordonne. Mm le devoir n'y veut pas confentir: Faut-

il que pour jamais ma gloire m'abandonne!
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S Ombre Appa.reil, lu-
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gubres O nements,Reprochez-moy toujours ma flâ- me : Mon Epoux ne vit
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15* LES FEST E S DE THALIE, BALLET.
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plus, je fais mille fer- ments De fuir l'Amour & fes engage- mens, Reprochez-

6 1smmÊÊmmm^ w.
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moi toujoursma flâme, Sombre Appareil, lu- gubres Ornements.
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Eft-ce un crime d'aimer , he- las '.que detourmês, Pour combatte un penchât qui vient flat-

ë-Wgp^MW
Mmsmm Nws
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mon a- me. Sombre Appa- reiUu- gubres Ornemeps, Vous me reprochez
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trop ma flâ- me.
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SCENE III.
ISABELLE, IPHISE.

JL,Eandre va bien-rôt fe rendre à vos genoux, Enfin fon tendre cœur ef-
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DEUXIEME ENTR E'E, S C ENE III. Ui

tëmA^mmmmÊÊfm
père, Qaevousferez fen-fible à cette ardeur fin- cere,Dont avant vôtre hymen il a bm-

^- liiÉi^il
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lé pour vous.Ah qu'il ne viennent point:Aux cendres d'un E- poux, }& dois fa- crirl-
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er le feu qui le de- vore > Iphife , ne m/en parle plus,Tesdifcoursferoientfuper-

ilpPi^IllÉiÉii^I^ifpl



wi

I

ZH

m

*«
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IPHISI. . u - I S A B E I »
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fl us. Q Uoy 1 voulez- vous par vos refus Defefperer qui vous adore? D Oit-il bien-tôt vc-
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I P H I S E.

pilitiËlliiiiPHil^iip
a nirïCroi- tu qu'ilm'aime encore? 1 Uif-que vous le vou- lez je n'en parle- rainir?Croi- tu qu'ilm'aime encore? JL'Uif-que vousle vou- lez je n'en parle- rai
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DEUXIEME ENTRE'E, SCENE II.

I P H I S E.

ni

gueurs ! On fçait que vôtre E- poux ne valoit pas vos pleurs,Vo9 avez tort de vous con-

I m y^ ' m ii i
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4 y.
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A I R.

traindre. r Ourmoidès naes plus jeunes ans, Je perdis un Epoux l'objet de ma tendref-
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fe: Pour fe: Mais, je n'employrai pas monteras A perdre en vains regrets ma bnL
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Je n'emplcyiaypasmon

tems A perdre en vains regrets " ma brillan-
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te jeu- nef-
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I S A B E L L E.
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C^Uandonfiiit les tendres Amours, On n'éprouve point leurs al- lar-
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DEUXIEME ENTRE' E, SCENE III ,4;

mes» Leurs tourmëts font couler nos larmes » Et l'ondoit pafier d'heureux jours Quâd on

I P H I S E.

f-IZ

n fuit les tendres Amours.Q U 5 d on cédeaux tédres Amours,On n'éprouve poît leurs alla*- mes,
* 4 6* 7 43X
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Leurs pJaifirs font tarir nos larmes,Et l'on doit pafcr d'heureux jours Qund on cède aux tendres A
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ï S AB ELLE ENSEMBLE.

ÎB^TlTZInn fuit les tendres Amours, On n'éprouve point leurs al- lar-

(j'Uand on

I P H I S E.

A».

[1— —
mours.
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Quand on cède aux tendres A-

J
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mes. Quand on fuit les tendres Amours, Qu ad on fuit les tendres A-

S
. n« «^v, noir i«a al- lar- mes. Leurs plaifirsfont ta- nr nosm*

mours > On n'éprouve poit leurs al- lar-
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-M-*--- ÊîÉ^iËlr
mours> On n'éprouve point, On n'éprouve point leursal- larmes> Leurs rou: mets fot cou-

f-=3=É
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larmes. Ec l'on doit psfïcr d'heureux jouis,Q^âJ on ce- deaux

à
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1er nos larmes

,

Et l'on doit paf- fer d'heureux jours Quand on

EBE
tendres Amours, On n'éprouve point leursal- larmes, On n'éprouve point leurs al-
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tendres Amours, On néprouve point leursal- larmes, On n'éprouve point leurs ai-
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fuit les tendres Amours. Quand on fuit les

mes. Quad on cède aux tendres Amours,Qn n'éprouve point leurs al-

_^_ ^-xdfc ,4-+— t-T "tfr-* T-r x-t— —*

—

n~l~ï~t T**

i

tendres Amours, On n'éprouve point leursal- lar- mes. Quâdoncédeauxtédres Amours,
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lar- mes, Quand on cède aux tendres Amours, Quâdoncédeauxtedres Amours,
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DEUXIEME ENTRFE, SCENE IV.
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On n'éprouve point leurs al- lar- mes.
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On n'éprouve point leurs al- lar- mes.
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SCENE IV.
LEANDRE, ISABELLE, I P H I S E.

LE AN DRE.

-1^~HJ Figgj|ipiigii|jjjgg=pgg
J 'Interromps vos re- grets» Mon afpeft vous of- fenfd O Ciel: vous me fay-
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ïïlr—

%

•-/5 j ij »

m$:



K

\?

>*.

15O LES FESTES DE T HALTE, BALLET.
Isabelle. 1 p h 1 s E.
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€2» que mon fort eft af- freux î J.Phife, Que dit- il? Jl dit tout ce qu'il
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%
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ISABELLE. LEANDRE
5 _4tA
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penfe. Et tout ce que peut dire un cœur bien amou- reux. pUyons donc. iJMjoy ! faut-
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il perdre fars efpe- rance , Nécoûterez-vous point un Amant malheu-
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DEUXIEME ENTRE'E, SCENE IV. i5ï

IPHISE, JIeandre.

II-

IPHISh, HUANDRt. M
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£ Teignez, étei- ) gnez un Amour témé- raire, Condamner fa dou-

* m :3E

r-{- . m »*.
ï
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LEANDRF.à Isabelle.

fi

leur.ceft aigrir fon courroux. V^Otre douleur vous eft trop chère, Vous la devez à vôtre E-
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Air.
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f poux, f
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. ne viens point, fage Ifabclle» B amer de fi juftes re- grets: grets:
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i^SSlliÉÉillœgîi
Si vous ne pleuriez pas un Epoux fi fi- dele> Je vous trouverois mojns dat-
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traits. Si vous ne pleuriez pas un Epoux fi fi- de- le , Je vous trouve-
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I P H r S E.

rois moins d'attraits. AHI vous ne pouvez trop approuver fa tendrefîe, Pour un ob-
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DEUXIE'ME ENTREE, SCENE IV.
LEANDRE à. Isabelle.

IJ3

jet fi digne d'être ai- mé. M.Oncaur avec vous s'inter- reffe. Pour cette Cb-
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ISABELLE LEANDRE
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jet inani- me.

i _ j I y, I a.

J E dois gé- mir de mon fort tigou- reux. J-J £_
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M

las i je ne puis trop vous plaindre ! Qui ne feroit feniible en voyant ces beaux feux , Que le tre'-
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pas ne peut étein- drel Quoy i vous vous éloignez, vous ne m'écoûtez pas! Que ;*e
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fuis malheureux, hé- las! J E ne dois que pieu- rer. HE b ien'Pleurcz cn~ fembIc-
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ISABELLE.

C^Uediroit. on, ô Ciel 1 ah 1 je frémis... je tremble. .
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P RE'LVD E DES BERGERS.
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I SA BELLE. L E A N D R E.
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rr * £ rM Ais,de quels chants retentit ce fé- jour! C& font d'heureux Ber- gers des Hameaux d'alen-% «p*

W=i| KË 3=§l **Êm
ISABELLE.?-»•»***»• A

f LE ANDRE.

tout. D"Berge7s? ah! fuyons, ils parleront damour. jSt On, ils pailenr d'hy-
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ÉÉÈê
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men, calmez vôtre co- 1ère:

iffeîiË
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men, calmez Cotre co- 1ère: Une jeune Ber- gère Au Dieu d'Hymen a confacré fon,

teigiiiiliii^iiS^I
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cœur, On chante aujourd'huy fon bonheur î De deux Epoux unfs» M- lï.age^ doit vous
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SCENE V.

Nopce de Village. Le M A RI E' , «cl. M A R*l FE , les Gens de la Nopce
,
U les Afie»»

r
de la Scène précédente.

Rondeau.
qu v .

MARCHE DES BERGERS.
r i n.

X"
VIOLONS.
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V^U'à daifer chacun s'aprête* L'Amour prend foin de la fête, Qu'à danfer chacun s'a-

*3t~
— * l~—+ *~" -fc~f —r—*"" 4-+—3 :

+' i-4«——

x

Basse-Continue.

S

sf—

prête , Celé- brons d ai- mables nœuds.

li^a^i^^É^
C H OE V R DES BERGERS.

ijfi=i^ippt|teipfe]igi^i^
vjU'à danfer chacun sa- prête , L'Amour prend foin de la fête, Qu'à danfer chacun s'a-

5^r
%g|ÉlilÉlÉipllilÉ

.

C^U'à danfer chacun s'a- prête» L'Amour prend foin de la fête, Qu'a danfer chacun s'a-



DEUXIEME ENTRE* E, SCENE V.

UNE BERGERE.

l}$

f-&

"gÈigSÈiiiiilj^^ipiiii
prête, Célébrons d'àt- malles nœuds. £>Eux coeurs amoureux s'uniffent, LAmour les a

j^ÉÊÊ^^m^m^
prête, Célébrons d'ai- mables nœuds. B-C.
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l

faits tous deux pour être heureux,Leurs rourmëts pour jamais finiflènt,L'Hymen a comblé leurs

« 4
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vœux. Q/àdanfer chacun s'aprête, L'Amour prend foin de la fête, Quàdanfer chacun sa-
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TOUS.

gij^lîiiliill
prête, Celé- broïdai- màble*s noeuds Qu'à danter chacun s'a- prête

.
L'Amour

r\rri4,nr,r rhamn s'a- oréce>LAmour

d

Qu'àdanfer chacun s'a- préce, L'

"
'"'

la fête, Co'à danter chacuu s'a- prête, Cêlê- brons d'aimables noeuds.

w&sêêêM
prend foin de la fête

LA BERGERE.

', Qu'à dànCer chacun s'a- prête, Celé- brons n'a- mables noeuds.

I^^PIP MÉÉÉÉI
R tennevaut ,a Uouceur ea- treme, De ^derJWt^J^J £̂
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s ^ les jeux , Sont le doux prix des plus beaux feux. Qu'à danfer chacun s'a-

iM&siiWWiii
l prête.L'Amour prend foin de la fête , Q^à danfer chacun s'aprete, Célébrons d'aimables nœuds.

îiM^rifiilSîiPîiM=IÉIi
Qu'à danfer chacun s'a- prête, L'Amour prend foin de la fête ,

Q»'à dan- ^'^'
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x
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Qu'à danfer chacun sapiête, L'Amour prend foin de la fête , Qu? dan- fer cha-
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cun s'a- prête, Celé- brons d'ai- mables noeuds^
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cun s'a- prête, Celé- brons d'aimables nœuds.

L U R E POUR LES MARIEZ.
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PREMIER AIR PAYSAN.
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DEUXIEME ENTRE* E, SCENE VI
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Rondeau. DEUXIE'ME AIR P ATS AN.
F l N.
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L£ COTILLON.
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C H OE U R DES BERGERS.

'iiÉliiEpëËiiiiiililil^
j_)fJ Dieu d'Hymen chantons les douces fiâmes ; Qu'il en- chaî- ne nos

li'lfiilÉiÉÉl^è^iiiÉÉs
£)U Dieu d'Hymen chantons les douces fiâmes ; Qu'il en- chaine, Qu'il en- chaîne,
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|3 U Dieu d'Hymen , chantons les douces fiâmes. Qu'il en- chaîne, Q-s il en. chai- ne,
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|3 U Dieu d Hymen chantons les douces flâ-
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tendres cœui s; Qu'il cachai ne nos tendres cœurs,Qii'ii enchaîne, Qu'il en-
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DORINE. - ZERBIN.
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rondeau. F R L A N E. Fin.
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SCENE V. ET DERNIERE.

DORANTE, CALISTE raafquée, ZERBIN mafqué.

VOus connoiffez mon cœur, accordez à mesycux Le bonheur d'adtrui -

BA S S ^.CONTINUE.
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CALISTE. DORANTE.
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- DORANTE.
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! voir de céder à vos charmes. Et me dit en fe- cret, qu'il faut n'aimer que vous.
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DORANTE. CALISTE.
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d'autre, L'An.our après l'Hy- men » veut reiferer nos nœuds. Votre ca-
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\J/Endre Amour, dans nos cœurs» Lance de nouveaux feux ; L'Hymen fans to* " fe-
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! Si-
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feux, 1 Hymen fans ton fe- cours ne peut nous rendre heureux.

feux , L Hymen fans ton fecours ne peut nous rendre heureux.
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LES FEStES DETHALIE,'. BALLEt.
çC N T R E-D ANSE.

" C H OE U R DES M A S J>_U E S.

imtpM3$mmimm
j.( , (j-Oûtons de doux a- mufeuciens > Le Bal offre des pIai(irscharmants,Toutplaït,toutçon-

2..C* I Our triompher de tous les cœurs>rAmour prêdicyfes traits vaîqucurs:

i.Ç. (jOdtonsde doux a- mufemens, Le Bal offre des plaifirs charmants, Tout plaîtitoutcon-

2.C. pOur triompher de tous les cœurs,L
3

Amour prêdicy Tes traits vaïqueurs.-
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tente, Tout fit, tout enchan- tcj Les plus doux plaifirs,Comblent nos deûrs. firs.

m^j n €E&mm
tente , Tout rit , tout enchan- te j Les plus doux plaifirs Comblent nos défies. firs.

On reprendh Coutre.Dxvfe : Afris quoy l'on dit le fécond Couplet du Chœur, pour jjnir.

FIN DE LA TROISIE'ME ET DERNIERE ENTRE'E.



Signées

ATTRIBUTION DE LA CHARGE
de Seul Imprimeur du Roy four la Mtsjique.

g A R Lettres Patentes du Roy, données à Fontainebleau le cinquième
1 jour du mois d'Octobre, l'An de Grâce mil ûx cent quatre-vin^t-quinze
Signées L OU ISi Et fur le replis, par le Roy, P h ELYPEAuxiSccllées
du graad Sceau de cire jaune ; Confirmées par Lettres de Surannation

KÇgjS données à Marly le vingt-huiticme jour de May mit fept cent quinze
'

comme deffks : Toutes lefdites Lettres Vérifiées & Rcgiftrées en Parlement
le 7. Juin 1715. Il eft permis (à Jean-Baptifte-Chriftophc Ballard , feul Imprimeur
du Roy pour la Mufîque , & Noteur de la Chapelle, de Sa Majefté,

) d'Imprimer
faire Imprimer, Vendre , & Diftribuer toute forte de Mufîque, tant Vocale, qu'In!
ftrumentale, de quelque Auteur ou Auteurs que ce foit

;
avec très-cxprelTes inhi-

bitions & defenfes à tous Imprimeurs, Libraires, Tailleurs. & Fondeurs de Caractè-
res ,& autres Perfonncs généralement quelconques, de Tailler, Fondre, ni contre-
faire les Notes, Caractères , Lettres grifes , & autres chofes inventées par ledit Ballard
ny d'entreprendre ou faire entreprendre ladite ImprefTîon de Mufîque , en-aucun
heu de ce Royaume, Terres & Seigneuries de l'obéiiTancc de Sa Majefté, nonobftant
toutes Lettres à ce contraires, fans le congé & pcrmifïîon dudit Ballard ; A peine de
confiscation des Livres ou Exemplaires , Notes , Caractères & autres Instruments
fervantaù-faït de ladite ImprefTîon de Mufîque , & de fa mille livres d'Amende;
Ainfi qu'il eft plus amplement déclaré cfdites Lettres : Sadite Majefté voulant qu'à
1 Extrait d'icelies mis au commencement gu fin defdits Livres imprimez , foy foit ajou-
tée comme à l'Original.
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